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Pour vous qui voulez


le bonheur, la réussite


et la vie de vos rêves.




Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi certaines personnes ont toujours le sourire aux lèvres ? Savez-vous ce qui fait que certains sont toujours de bonne humeur, même dans les situations les plus difficiles ? Et pourquoi certains trouvent-ils toujours des solutions ? Comment se fait-ils que certains deviennent riches si facilement, trouvent du travail en quelques jours, ont la maison de leurs rêves, une entreprise qui marche à fond, une famille merveilleuse, un vie romantique épanouie, un chouette boulot, des vacances qui font rêver et, en somme, vraiment beaucoup de chance ?


Ces gens-là réussissent tout, mais leur réussite ne leur est pas tombée du ciel ! Il y a en fait une formule, une recette, un code à suivre pour être du côté des gens heureux qui réussissent leur vie ! Il y a 6 clés à détenir pour tout réussir. Ces clés, certains les trouvent instinctivement et par l’observation en grandissant, d’autres les reçoivent de leur entourage qui les possède déjà, et vous, les clés vous sont livrées dans ces pages ! Emparez-vous des 6 clés et vous aussi, vous réussirez votre vie !


Entre vos mains se trouve la solution que vous avez toujours cherchée, ou que vous ne croyiez même pas pouvoir trouver un jour : la recette pour réussir votre vie ! Cette recette, c’est un trousseau de clés et je vous livre ici les 6 clés pour vous ouvrir toutes les portes de la réussite :
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	la première clé vous ouvrira la porte pour avoir la bonne perspective pour réussir,
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	la deuxième clé vous permettra d’avoir la bonne façon de penser pour réussir,
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	la troisième clé déverrouillera pour vous la bonne façon de parler pour réussir,
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	la quatrième clé ouvrira la porte de la bonne attitude pour réussir,
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	la cinquième clé vous permettra de savoir vous définir pour réussir,
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	enfin, la sixième clé vous ouvrira la porte ultime, celle pour changer votre vie… pour le meilleur !







C’est ainsi que procèdent ceux qui réussissent leur vie, ceux que vous enviez ou admirez, tellement tout va toujours comme ils veulent. C’est ainsi que les riches procèdent, c’est ainsi que ceux qui atteignent leurs rêves font, c’est ainsi que les gens qui ont une vie comblée agissent. Vous êtes prêt pour les rejoindre ?





Clé n°1


Adopter


la bonne perspective


pour réussir
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Vous avez sûrement entendu l’expression du verre à moitié vide et du verre à moitié plein. Certaines personnes verraient le verre à moitié vide, c’est-à-dire qu’ils verraient toujours ce qui manque : “ah, si seulement l’autre moitié du verre était remplie !” D’autres personnes verraient toujours le verre à moitié plein, c’est-à-dire qu’ils verraient toujours ce qu’il y a : “chouette, la moitié du verre est remplie !”


Mais on ne vous a pas encore tout dit sur les verres à moitié vides et les verres à moitié pleins. Voici le reste de l’histoire, la partie la plus importante.
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1 - TOUT LE MONDE VOIT LE VERRE À MOITIÉ PLEIN ET À MOITIÉ VIDE


Vous n’êtes pas aveugle ! Lorsque vous voyez le verre à moitié vide, vous vous apercevez bien sûr aussi qu’il est rempli à moitié. Vous décidez simplement de vous apitoyer sur le fait qu’il en manque la moitié. Vous décidez de vous focaliser sur ce qui manque, de vous inquiéter de ce manque (“Qu’est-ce que je vais faire lorsque j’aurai bu la moitié du verre, je n’aurai plus rien !”).


De la même manière, lorsque vous voyez le verre à moitié plein, vous n’êtes pas niais, vous vous rendez bien compte que le verre n’est plein qu’à moitié ! Vous décidez en revanche de vous réjouir de la moitié que vous avez déjà, de l’apprécier, et vous vous rassurez en étant confiant que la moitié sera bien suffisante et qu’il viendra bien d’autres verres (ou que vous pourrez vous resservir !) une fois la moitié du verre bue !


La seule différence entre la première et la deuxième option est un choix de positionnement. Une perspective choisie. On choisit sur quoi se concentrer. Il n’y a donc pas des personnes qui voient le verre à moitié vide et d’autres qui le voient à moitié plein, mais le choix de le voir à moitié vide ou le choix de le voir à moitié plein. Quel choix faites-vous à présent ?
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2 - LE VERRE SE VIDE OU SE REMPLIT !


La quantité dans le verre n’est pas immuable. Il se remplit ou il se vide. En fait, lorsque vous choisissez de le voir à moitié vide, vous le videz encore plus. Avec ce choix, vous êtes pessimiste : “de toute façon le verre est à moitié vide, ça va aller de mal en pis. Je vais en boire une gorgée et il n’en restera sûrement qu’un quart. Oh là là, comment je vais faire après ? J’en bois une autre gorgée et il est complètement vide ! C’est pas étonnant, déjà dès le début il était à moitié vide ! Quelle galère !”


Vous ne voyez que le vide, que le manque et vous vous en inquiétez. En vous focalisant sur le manque et en vous en inquiétant, vous n’êtes focalisé que sur le fait que le manque grandit et non sur les opportunités. Même si vous cherchez des solutions, vous ne cherchez qu’à combler le manque, le vide de ce satané verre qui n’arrête pas de se vider et qui, même lorsqu’il se remplit un petit peu, reste toujours partiellement vide ! Vous attirez le vide, vous êtes obnubilé par le vide, le manque !


Dans la vie, vous pouvez le faire en regardant votre compte en banque : ah il me manque de l’argent, je n’ai que 1000 euros. Je ne vais pas pouvoir aller au restaurant ! Et même pas au cinéma avec mes amis. Et d’ailleurs, je ne peux pas non plus aller en vacances avec une somme si petite ! Et puis, une fois que j’aurai payé mon loyer, j’aurai encore moins que 1000 euros, ce ne sera pas assez d’argent pour faire mes courses ! Une fois les courses quand même faites, il ne reste quasiment plus rien, comment vais-je faire le plein d’essence ? Tellement obnubilé par le manque, vous ne voyez que lui, et à quel point il grandit, grandit, grandit !


Vous pouvez faire pareil avec vos ennuis professionnels, relationnels, avec vos notes à l’école, avec vos défauts, ceux des autres, bref avec tout ! Et le pire, c’est qu’en étant tellement obnubilé par le manque, vous l’attirez ! Vous ne pensez qu’à cette moitié de verre qui est bien vide, alors il se produit deux choses. D’une part, vous décidez de voir le vide partout. Vous regardez la tarte et vous voyez qu’il manque une part ! Vous ouvrez le frigo et vous voyez qu’il n’y a pas assez d’ingrédients pour faire un gratin. Vous prenez votre voiture et vous voyez que le réservoir d’essence est bien bas. Vous allez au travail et vous voyez qu’une fois de plus, personne n’a remarqué le travail que vous avez fait hier. Vous partez en pause déjeuner et vous voyez qu’il n’y a plus de mousse au chocolat (ça doit encore être cet horrible collègue qui s’est rué dessus !)… Il n’y a plus que le verre qui est à moitié vide, tout est partiellement vide ! Quelle horreur !


D’autre part, en voyant le verre (et tout le reste) partiellement vide, vous vous conditionnez à ce qu’il le soit. Vous vous y habituez et vous vous programmez à penser que de toute façon, tout sera au moins partiellement vide. Résultat ? Vous attirez le vide ! Après tout, comment ne pourrait-il pas manquer, puisque vous n’avez toujours observé que du manque ? Avec cette attitude, le manque s’agrandit, se propage partout, ou au mieux, continue d’exister. Vous vivez dans le manque et vous y restez toute votre vie ! Vous ne voyez même pas les opportunités pour remplir le verre, vous ne pensez qu’au fait qu’il est à moitié vide. Au mieux, vous essayez de trouver des solutions… pour combler le vide ! Et non pour remplir le verre.
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Voici comment complètement retourner la situation :


le verre à moitié plein continue à se remplir !


En voyant le verre partiellement plein, vous voyez tout ce que vous pouvez faire avec la quantité que vous avez. J’ai 1000 euros, c’est une merveilleuse opportunité ! Je vais pouvoir payer le loyer d’un petit appartement, faire un demi-plein d’essence et acheter les ingrédients pour un bon plat de pâtes à la bolognaise ! Et après tout ça, il en reste encore 400 ! Chouette, je peux acheter des ingrédients pour un gâteau au chocolat, et peut-être que je peux rajouter un peu d’essence dans la voiture pour aller à la plage. Et après, il reste encore 300 euros ! Parfait, c’est ce qu’il me faut pour payer mes factures et même assez pour m’acheter un bon bouquin. À la fin du mois, il me reste même 30 euros. Tant mieux, après 10 mois, ça me fera 300 euros d’économie (le verre vient de se remplir !).


La quantité de base peut être la même, mais vous focaliser sur le plein permet de voir le plein partout. Votre verre se remplit au fur et à mesure de la journée. Bien sûr, je n’ai pas seulement 1000 euros en banque, j’ai aussi une plaque de chocolat dans le tiroir, des tickets pour un concert déjà en poche, et un vélo pour aller faire un tour !


La différence de perspective permet surtout d’attirer le plein. Aussi bien que vous attirez le vide en ne voyant que le manque, vous attirez le plein en vous focalisant sur le plein. Chouette, j’ai déjà 300 euros d’économie, c’est déjà presque un tiers du prix de l’ordinateur que je veux m’acheter. Maintenant, si je travaille une heure de plus par jour, je gagnerai 100 euros de plus cette semaine (penser au plein vient de me faire penser à une solution pour attirer plus de plein) et si je vends cette vieille valise dont je ne me sers plus, ça fera bien 30 ou 40 euros de plus (Voici une autre solution ! Le verre continue à se remplir !), et si je prends le vélo pour aller au travail tout le mois, je ferai un plein d’essence en moins, ça fera 50 euros de plus (et voilà le verre qui se remplit de nouveau !)…


Voir le verre à moitié plein, alors qu’il est bien entendu à moitié plein ET à moitié vide, permet deux choses :


- d’une part, à quantité égale, vous êtes plus satisfait, vous vous sentez mieux (et le but n’est-il pas de vous sentir bien ?)


- D’autre part, vous êtes en mode de pensée “plein” et vous pensez donc à tous les pleins possibles : vous avez soudain plein d’idées pour faire grandir ce plein ou pour obtenir davantage de pleins ! Vous remplissez le verre !


Certains trouvent ça niais, mais qui réussit sa vie le plus ? Celui qui voit ce qui manque, se focalise dessus tellement qu’il se dit qu’il est tout le temps en manque, si bien qu’il détruit inconsciemment les opportunités de remplir le verre (“je n’ai jamais assez d’argent ! Autant dépenser les 30 euros qu’il me reste à la fin du mois, de toute façon, je ne ferai jamais rien avec ces 30 euros, il m’en manque tout le temps, je n’aurai jamais assez pour une dépense plus intéressante”) ? Ou celui qui voit ce qu’il y a, si bien qu’il fait surgir les opportunités pour qu’il y en ait encore plus (“J’ai de l’argent, c’est bien ! Il me reste même 30 euros à la fin du mois, c’est même un surplus, youpi ! Je l’économise et ce que j’ai va grandir et grandir !”) ?


Cela fonctionne pour tout : le temps, les amis, les relations amoureuses, les qualités… Prenons les relations amicales ou amoureuses. Robert dit “personne ne m’aime, je n’ai qu’un ami. Les autres ne prêtent pas attention à moi.” Robert se conditionne alors à ce manque, il se définit par ce manque : il n’y a pas d’amis dans sa vie, à part un, point barre. Lorsqu’il rencontre des opportunités de se faire des amis, Robert ne les saisit pas (il ne les voit même pas !), car il s’est conditionné à penser qu’il n’a pas d’amis. Il va à une soirée où des gens s’intéressent à lui, mais persuadé qu’il est dans le manque, qu’il n’a pas d’amis de toute façon, il n’est pas avenant. Si une personne, malgré tout, l’invite à venir chez elle, il ne saisira pas l’opportunité, se disant “je ne vais pas y aller, on ne va pas m’aimer, je n’ai pas d’amis de toute façon”. Bientôt d’ailleurs, le seul ami de Robert se lasse d’entendre qu’il n’a pas d’amis (“et moi, alors ?”) et n’est plus son ami. Robert, focalisé sur le manque depuis le début, a obtenu sa confirmation qu’il avait raison : “Vous voyez ! Je n’ai pas d’amis ! Même pas un !”
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À contrario, Paul se réjouit d’avoir un ami ! Il est tellement content, c’est le début d’un groupe social bien épanoui. En plus, son ami est vraiment sympa. Il est tellement focalisé sur ce qu’il a qu’il se conditionne à être dans le plein plutôt que le vide. Rayonnant de cette satisfaction d’avoir un ami, il arrive à la même soirée que Robert plein d’enthousiasme. Il s’est conditionné à penser “J’ai des amis”. Il saisit alors toutes les opportunités qui se présentent à lui, se fait inviter chez quelqu’un (comme Robert), et y va (à l’inverse de Robert), se fait ainsi un nouvel ami, qui lui présente ses amis et ainsi de suite. Bientôt, Paul a plein d’amis et continue à se réjouir de cela, comme il l’a fait depuis le début !


La différence est dans le choix de perspective. Paul n’est pas né focalisé sur le plein et Robert n’est pas né focalisé sur le vide. Peut-être que certaines choses se sont passées dans leurs vies qui ont donné à Paul plus d’aisance à voir le plein et à Robert plus de difficultés, mais c’est au final le choix de perspective qui fait la différence. Paul choisit de voir le plein et Robert peut en faire de même. Vous aussi !


Certains disent “oui, mais moi, mon verre, il est vraiment très vide” ! Pourtant, un verre partiellement vide est nécessairement un verre partiellement plein. Et votre verre n’est complètement vide que lorsque vous êtes mort ! Si vous êtes vivant, vous avez forcément des choses. Peut-être peu, peut-être simplement une famille et de l’eau pour boire, ou peut-être même juste de l’eau sale à boire, mais c’est déjà plus que rien. Il y a donc le choix possible de voir le verre partiellement plein !


Peut-être avez-vous déjà parlé avec quelqu’un qui revenait d’un pays dit “pauvre” et qui s’exultait de la joie des gens là-bas, du sourire aux lèvres qu’ils ont toujours, de leur bonheur “alors qu’ils n’ont rien !”. Ces personnes sont souriantes, joyeuses ou heureuses parce qu’elles sont focalisées sur ce qu’elles ont !
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À l’inverse, si vous êtes ou allez dans des cercles très élevés de la société, vous rencontrerez quand même, parmi les autres, des personnes qui souffrent d’un manque permanent, qui ne semblent avoir rien pour les satisfaire. Elles vivent dans un palais et font du bateau tous les soirs, mais trouvent qu’elles n’ont pas assez de temps pour voir leurs enfants, pas assez d’argent pour s’acheter un jet, pas assez de vacances… elles sont focalisées sur le manque.


Le verre n’a rien à voir avec le niveau de richesse ou le niveau de vie. Pour certains, “pauvres”, le verre est très petit, et pour d’autres, “riches”, le verre est très grand, mais dans tous les cas, il est partiellement vide et partiellement plein. À vous de décider sur quelle partie vous voulez vous focaliser, celle qui vous empêchera de réussir (le vide) ou celle qui vous fera réussir (le plein).



3 - NOUS SOMMES NOUS-MÊMES DES VERRES À MOITIÉ VIDES ET À MOITIÉ PLEINS


Une autre chose qu’on ne vous a pas encore dit sur cette image du verre à moitié plein ou à moitié vide, c’est que vous aussi vous êtes un verre. Vous-même, vous êtes un verre avec un contenu potentiel. Et vous-même, vous êtes un verre partiellement vide… et partiellement plein !


Vous avez des capacités, des qualités, des aptitudes déjà acquises, des forces… et aussi des faiblesses, des défauts, des manques, des lacunes, des incapacités ! De la même manière que vous pouvez voir le manque partout autour de vous, vous pouvez décider de voir le manque partout en vous.


Vous pouvez vous focaliser sur la partie vide du verre que vous êtes : “Qu’est-ce que je suis nul en maths ! Que je suis lent en lecture ! Que je suis maladroit !” ou encore “Je ne réussis jamais à mettre un sou de côté ! Je suis vraiment trop gros ! Mon nez est de travers ! Je ne plais à personne ! Je sens mauvais !”
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En faisant ce choix, vous vous assurez une vie négative et de demeurer dans votre vide. Que ce soit en pensant à vous ou à quelqu’un d’autre, si vous commencez à faire la liste de tout ce qui ne va pas chez cette personne, les idées vous viennent par milliers. C’est parce que le négatif est plus fort que le positif, qu’il vient plus aisément. En vous focalisant sur le verre à moitié vide que vous êtes, vous avez de quoi vous plaindre de vos manques toute votre vie ! Surtout que pendant ce temps vous ne faites rien pour agrandir le plein.


Vous dites “mais si, je fais quelque-chose, j’essaye d’être moins impatient et je vais me faire de la chirurgie esthétique pour remettre mon nez droit”. Peut-être que vous faites ces efforts-là, mais ça reste des efforts focalisés sur le manque. Pendant que vous vous obsédez à être moins impatient, vous pensez sans cesse “que je suis impatient, il faut que je sois moins impatient” et une fois votre opération du nez terminée, comme vous êtes resté focalisé sur vos défauts esthétiques, vous voyez aussitôt à quel point vos oreilles sont trop longues ! “Et ce grain de beauté sur la joue, quelle horreur ! Je suis décidément plein de défauts à opérer…”


En vous focalisant sur la moitié de verre vide que vous êtes, vous attirez le vide. C’est le cas dans tous les domaines ! Si vous vous dites que vous êtes nul en dessin, vous vous conditionnez à être nul en dessin. Quoi que vous fassiez pour combler ce manque, vous empêchez vos capacités à dessiner de se développer car vous savez bien que, de toute façon, vous êtes nul en dessin ! Cette nullité en dessin vous définit, alors pourquoi détruire ce qui vous définit ? Ce serait presque de la mutilation ! Si vous laissez vos faiblesses vous définir en vous focalisant sur la moitié de verre vide que vous êtes, vous garderez vos faiblesses à jamais, puisqu’elles sont vous et vous êtes elles.


Il y a toutefois une solution simple à cela : se définir par ses forces ! Vous pouvez décider de vous focaliser sur la moitié de verre pleine que vous êtes. Vous avez des forces, des capacités, des qualités, des aptitudes déjà acquises. En vous focalisant sur le plein, vous l’attirez. De la même manière que le vide attire le vide, le plein attire le plein.


D’une part, en vous focalisant sur vos forces, vous identifiez d’autres forces. Vous savez que vous êtes déjà endurant, que vous pouvez travailler longtemps sans vous fatiguer. D’ailleurs, cela vous fait remarquer que, dans le fond, vous êtes très organisé, et que d’ailleurs, vous êtes plutôt productif dès qu’il s’agit d’une tâche bien définie.


D’autre part, en vous focalisant sur vos forces, vous les faites grandir et vous en construisez d’autres. Vous avez remarqué à l’instant que “vous êtes plutôt productif dès qu’il s’agit d’une tâche bien définie”. Vous vous rendez ainsi compte que toutes les tâches pendant votre travail devraient être bien définies. Vous vous attelez à cela, et bientôt vous vous rendez compte que vous êtes en fait très fort pour rendre une tâche peu précise plus claire, ce qui profite aussi à vos collègues et à vos clients. En en faisant profiter vos clients, vous pensez aussi qu’il faut bien échanger avec eux dès le départ pour connaître clairement leurs attentes, cela vous fait travailler cette aptitude et vous remarquez bientôt que vous êtes très compétent en relation client. D’ailleurs, vous réussissez bien à initier des changements positifs dans votre travail, vous dites vous !
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En vous focalisant sur votre verre à moitié plein, vous développez ce plein à la fois dans les domaines dans lesquels vous êtes déjà dans le positif et dans d’autres domaines. En un mot, vous remplissez le verre, et le verre, c’est vous !


Nous sommes donc tous des verres partiellement pleins et partiellement vides, mais ce qui importe, c’est de voir le plein. Nous sommes tous une partie de plein ? Tant mieux, nous ne sommes pas un tas de néant, nous avons de quoi nous lancer et continuer. Nous sommes tous une partie de vide ? Tant mieux, cela veut dire que vous avons un grand potentiel d’évolution !



4 - LES VERRES SONT PARTIELLEMENT VIDES ET PLEINS, PAS À MOITIÉ, ET ÇA N’A PAS D’IMPORTANCE !


Certains diront “admettons, nous sommes tous partiellement pleins et partiellement vides, mais pas dans des proportions similaires. Lui, il a quand même beaucoup plus de qualités, de capacités, d’amis, de temps, de vacances, et d’argent que moi !”


Eh bien oui, c’est vrai. Nos verres, qu’il s’agissent de nous-mêmes (de nos qualités, nos capacités…) ou de notre situation (notre richesse, notre réseau social, notre situation professionnelle…), ne sont pas à moitié pleins. C’est indéniable, ils sont parfois pleins au quart ou au dixième, et d’autres fois pleins à 60%, 80% ou 90% !


Si vous vous comparez aux autres à un moment donné, il est donc évident que vous ou vos situations serons moins pleins (plus vide) que d’autres personnes à ce même moment… mais aussi plus pleins que d’autres !


Cela ne change donc rien ! Ce qui continue d’importer, c’est si vous vous focalisez sur votre plein. Même si mon verre est plein à 90% mais que je ne vois que les 10% de vide, j’ai une attitude de manque, et donc n’attire que l’insatisfaction et plus de manque ! Aussi, si à la place je ne suis focalisé que sur le fait que le verre de Joe est plein à 95% (5 de plus que moi !), je suis là aussi dans une attitude de manque ! Je ne vois que le fait qu’il me manque une quantité par rapport aux autres.
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